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saint viat ique daw lesý ma ihvoiît A peinec
les sublimes parolev ramentells " Que le
viatique du corps do Js-Chrit.. condnise

vie éenele," qu'il s affaiso Mous la
fondr de l'apoplei e, jugé commo Avellin,
il entre lui-mêmo dans la vie
mort si identique do ces deux prêtres, pour être
sulbite, n'a pUs été imprévue ; car, " comme
c'est le propre des réprouvés do mourir dans lo
péché, aussi est-ce le propre des élus de mourir
en l'Amour et grâce deDien ; mais cela toutefois
advient différemment. Le juste ne reurt jamais
à l'imprévu ; car c'est avoix bien pourvu à sa
mort que d'avoir persévéré en la justice chré-
tienne jusqu'à la fin. Mais il meurt bien quel-
quefois de mort subite ou soudaine. O'est pour-
quoi l'E glise toute sage ne nous fait pas simple-
ment demander, dans les litanies, d'être délivrés
de mort soudaine, mais de mort soudaine et
imprévue : pour être soudaine, eUe n'est pas
pire, sinon qu'elle soit encore imprévue." O'est
ainsi que s'exprime St. François de Sales qui sut
si bieIrn mourir. C'est. de ces mourants que le
Sage ta dit: "Le juste, s'il est prévenu de la
mort, sera dans le rafraîchissement."-Par sa
bonne vie, sa piété filiale, ses vertus ecclésias-
tiques, sa charité pastorale, son zèle évangélique,
la ferveur de sa prière, sa foi vive à l'autel,
L, D. Gonthier a trouvé le rafraîchissement
qu'il cherchait. Il le partage maintenant avec
André-Avellin.

O vous qui puisez maintenaut avec joie aux
fontaines du Sauveur, si votre enlèvement nous
afflige, votre attente du voleur de nuit nous édifie


